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Louis Pape est décédé à Rennes le 6 décembre dernier. Nul 
doute que les très nombreux étudiants qu’il a eus en trente-
quatre ans de carrière à la faculté des Lettres puis à l’univer-
sité Rennes 2 gardent de leur professeur d’histoire ancienne 
un souvenir marquant. La civilisation romaine, il paraissait 
presque l’incarner : prestance naturelle, gravité et dignité 
indéfectibles, limpidité et sobriété du propos magistral 
– précisément pensé et lentement posé – discret sourire d’un 
humour élégant. Au fil des cours se découvrait une authen-
tique passion qui n’avait pas besoin d’effets de manche et se 
souciait peu de séductions trop extérieures. Il était une force. 
Une force qui pouvait intimider au premier abord mais qui, 
surtout, rassurait et encourageait : en particulier l’étudiant 
fragile qui débutait ou s’engageait dans l’exigeante prépara-
tion du CAPES ou de l’agrégation. Il aimait les étudiants 
et ceux-ci ne s’y trompaient pas, qu’il s’agisse de ceux qui 
effectuaient sous sa direction leur recherche de maîtrise ou 
de ceux qui marquèrent son dernier cours (novembre 1996) 
d’un bel hommage spontané : « rares sont les professeurs 
qui, comme vous, connaissent les noms et les prénoms de 
leurs étudiants »… Pour ses collègues aussi, Louis Pape était 
une force, sur laquelle on pouvait compter dans la marche 
administrative du département d’histoire – il en devint 
directeur en 1988 – ou encore dans la trésorerie des Annales 
de Bretagne et des pays de l’Ouest qu’il assura vingt-deux ans 
durant. Il était l’une des mémoires de l’université, depuis le 
temps de la place Hoche où il avait été étudiant – président 
de la Corpo-Lettres en 1955 – puis jeune assistant, avant de 
« monter » à Villejean. Louis Pape fit partie de cette géné-
ration de jeunes maîtres-assistants fortement engagée, dès 
les années 1960, au service du département d’Histoire. Il y 
était une figure modératrice mais il ne craignait pas de dire 
ce qu’il pensait, fût-ce à contre-courant de l’opinion majori-
taire. Il l’exprimait avec ce même calme dont il ne semblait 
jamais se départir : totalement impliqué dans une institution 
à laquelle il était viscéralement attaché mais toujours indé-
pendant dans ses jugements.
Archéologue, Louis Pape l’était d’abord par son regard 
et sa perception des choses et des paysages. Élève de Pierre 
Merlat, professeur d’histoire ancienne et directeur de la cir-
conscription des Antiquités, qu’il accompagna sur ses chan-
tiers finistériens ou rennais, il avait préparé sous sa direction 
son Diplôme d’Études Supérieures sur « la cité gallo-romaine 
des Osismes, étude de géographie historique » en 1956. La dis-
parition prématurée du maître, en 1959, affecta durable-
ment le jeune agrégé.
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Son activité d’archéologue de terrain fut marquée par le 
site de Kerilien en Plounéventer (Finistère), agglomération 
de la cité des Osismes, qu’il a contribué à faire connaître 
et sur lequel il a, à son tour, formé des étudiants, lors des 
campagnes de fouilles qu’il conduisit de 1963 à 1968. Mais 
rebuté par les destructions systématiques consécutives à ses 
fouilles et se sentant insuffisamment soutenu par le service 
des Antiquités alors localisé à Brest, il s’éloigna des chantiers 
finistériens et se consacra à la rédaction de sa thèse. Soutenue 
en 1976 et publiée en 1978, cette recherche sur la civitas 
des Osismes, fondée sur un minutieux recensement des sites 
et découvertes et une parfaite connaissance du territoire, 
démontrait, par le biais d’une cartographie alors originale 
de densité de l’habitat, la parfaite intégration à l’Empire de 
cette extrémité de la péninsule. Il mettait fin au mythe de 
la forêt centrale armoricaine, établissait le choix de Carhaix 
comme chef-lieu, clarifiait l’image du réseau routier, esquis-
sait un premier tableau de la vie économique et fournissait 
un schéma chronologique – de la conquête césarienne aux 
migrations bretonnes – encore largement utilisé aujourd’hui. 
Il développa ces thèmes dans ses ouvrages suivants élargis au 
cadre de la Bretagne avec une prédilection pour la géogra-
phie historique : le tracé des frontières, la configuration du 
réseau routier, l’évolution urbaine dans la durée. Toujours 
avec une grande prudence qui lui faisait écrire : « … l’histo-
rien doit faire preuve de beaucoup d’humilité et ne pas ten-
ter de masquer des pans entiers d’ignorance par des théories 
hasardeuses » (La Bretagne romaine, p. 270).
Inscrit sur la liste d’aptitude aux fonctions de directeur des 
Antiquités historiques, il faisait figure de recours. Dans une 
discipline sans moyens financiers et humains, le « laboratoire 
d’archéologie Pierre Merlat » qu’il dirigea fut un centre de 
ressources pour les étudiants et les chercheurs jusqu’au début 
des années 1980. On se représente aujourd’hui assez mal 
l’état de la recherche archéologique dans les décennies de 
l’après-guerre et l’importance des travaux à conduire. Louis 
Pape fut à cet égard un défricheur et ses conseils étaient 
recherchés par ses étudiants en thèse ou par les conserva-
teurs de musées. On soulignera la justesse de ses vues sur 
l’archéologie de sauvetage, lorsque tirant les leçons d’une 
opération peu productive en Ille-et-Vilaine, il préconise, 
dès 1974, l’emploi d’engin mécanique et le recours aux 
tranchées d’évaluation, système qui ne sera mis en place en 
Bretagne que de nombreuses années plus tard. La montée 
en puissance du service régional d’archéologie au milieu des 
années 1980 et la croissance de l’Afan dans les années 90 
modifièrent le paysage et la répartition des rôles. Louis Pape 
s’investit alors davantage dans ses tâches d’enseignant tout 
en s’efforçant de faciliter l’organisation de la recherche, par 
exemple lors du montage de l’UMR 6566.
L’universitaire nous laisse une œuvre que domine évidem-
ment la thèse, même si le public connaît plus volontiers 
ses deux contributions à la grande Histoire de Bretagne des 
éditions Ouest-France, la Protohistoire de la Bretagne écrite 
avec Pierre-Roland Giot et Jacques Briard (1976), puis sa 
Bretagne romaine de 1995. Mais l’œuvre est en réalité plus 
diverse : elle compte aussi trois brèves monographies – bel 
exercice de synthèse et de pédagogie – consacrées aux lieux 
de ses enracinements : Morlaix, sa ville natale ; Rennes bien 
sûr ; mais d’abord, dès 1966, l’enclos paroissial de Sizun, son 
berceau familial. Son intérêt pour les saints bretons, auquel 
il consacra un livre très personnel, y trouve ses sources : en 
introduction, Louis Pape évoque la fontaine Saint-Suliau 
à deux pas de la maison familiale, ou le pardon du même 
saint auquel il assistait chaque été. La notoriété de l’église de 
Sizun lui doit beaucoup : il contribua à la faire connaître par 
la plume mais aussi par la voix, en particulier dans le « son 
et lumière » organisé à l’intention des visiteurs. Ces racines 
vivantes comptaient beaucoup pour lui. Il y a quelques mois, 
son dernier livre, consacré aux dessins et peintures de capti-
vité de son beau-père – futur professeur de dessin à l’Ecole 
des Beaux-arts de Rennes – le confirmait encore. L’œuvre 
de l’universitaire, dans ses trois dimensions – le pédagogue, 
l’archéologue, l’administrateur – laisse ainsi affleurer une 
richesse humaine dont l’évocation suscite aujourd’hui, au-
delà de la tristesse, respect et reconnaissance.
Louis Pape et ses étudiants sur le chantier de Kerilien en 
Plounéventer (Finistère) en 1965.
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